
LE MONDE ILLUSTRE

pas! " Mais F'in-prutdenit, sourd à ces cris et tout
entier à son entreprise, dlebouit dans sa pir-ogue,
le harpon à la mnaini, est déjà à portée (lu monstr-e,
qui ts'avance à fleur- d'eau, ouvrant la gueule et
prêt à happer son festin accoutumé. ID'un tr-ait
le Haoussa lance son dard, qui s'enfoncee dans la
car-apace du caïman; mais, peu solidle sur- ses
bases, il tombe à l'eau et disparaît.

Les ilèmmes poussent un cri de terreur- et t-es-
tent comme pétitiées, les yeux fixés sur la la-
gfune. L'eau bouillonne et bientôt se rougit de
sang. Le monstre, saisissant son adversaire, l'a-
vait déelirié et affreusement mutilé. Le pauvre
Haoussa n'était plus qu'une épave hiumainme indes-
criptible, débris sanglant flottant à la dér-ive et
charr-ié par le c-ourant.

les ador-atrices acclamèr-ent leur fétiche en
criant: " Ori/ma ô, oti kpt Ô. Le Iétiehie l'a tué!

Mais leur triomphe ne f'ut pas (le longue dur-ée.
Quelques jours apr-ès, le mnontite gisait commie
une masse iuette à la. sur-fimce des eaux. Le.s tëti-
cheurs, apr-ès (les lunétrai îles solennel les, pouls-
sèrent le cadavre dans son autre, souIS les br-ous-
sailles, oùt il gît encore.

LES AMAZONES

Les journaux ont annoncé, l'année (lernière, que
lés Amaizones (lu roi de flahomé avaient détr-uit
plusieurs villages du royaume de Porto-Novo,
placé sous le pr-otectorat de la France.

Cette nouvelle a causé un certain émoi. Beau-
coup de per-sonnes, peu au courant des articles
publiés par la Propagation de la Foi, étaient pot-
tées à reléguer dans le domaine de la tabie out de
l'histoire ancienne l'existence (les Amazones, c'est-
à-dire des femmes-soldats, aut1ahomné.

Et voilà que ces viragos africaines envahissent
les villages placés sous le protectorat de la France
et viennent à portée des canons dle Porto-__ ovo,
incendiant huttes et récoltes, massacra-ýnt les ha-
bitants qui résistent et emmenant les autres on
captivité à Abomé.

?EIt qu'on le remarque bien, cette razzia n'est
pas un événement extraordinaire pour le i-
homé ; ce brigandage sur une vaste échelle se
reproduit chaque année, plusieurs fois par- année
même, si la première expédition n'a pas été assez
fructueuse.

j

parfaitement à n'avoir d'autre famille que1 celle
du roi, (l'autres institutriîces que les Ama,,zone..
Bientôt elles ni'aurot d'atre -occupation que l'ex-
er-cice militaire, d'autre volonté que le bon plaisir
du ivol, d'autre rêve que celui (le s'i4lust.rcr à la
guerre.

Tout ce qui les détournerait de leur vocation
militaire leur est interdlit. Le célibat leur est im-
posé, et la p)erte (le leur lhonneur serait pourt elleIs
la perte de la vie.

Quand elles sont vieilles et impropres ail ser-
vice Militaire, le roi assure leu mîtslsist anlce> en
leur accordlant le monopole (le la tiabrîcatiomi (des
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LISTiE lDES NUMÉROS OA(INANTS

le titrage des prinmes pouti les numéiros (Iii
mmois il'AVRI-li aeou lieu le 74 niai, dans ha
salle de l'Union St-Joseph.

Tt-ois personnes choisies par' lassemblée ont
suriveillé le tir-age qui a donné le résultat siui-
vant
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Les Amazones, forment la garde (lu roi; elles 4e prix, No. 29,982 ........ i11)
sont divisées en plusieurs régiments, et son t les 6e p lîX, No. 34,26.591.... t
meilleurs soldlat,,(teclé at-mée(dahioméenne. >mpi, o 1,97....

La mili(e ma:s-liîîe veut naturellement rivali- 7e prix, No. 20 ,968.........3
ser d'ardeur avec la m1ilice t mtune, et, .1î têt~ e prix, No. 33,2 9 1.......2
d'une par-eille armée,' le roi de Dlaonié est vr'ai- les numéros suivants ont gagné une piastre
ment redoutable pour ses voisins. Joignat Ictil chacun
ruse à la force, l'armnée dhahionéenne s'avanee pen- 5 118 143000» 191893 2 5,(71) *) 3:1,
(taniit la n uit par des seniit iers dlé tou rnès, et 1 ,endan t 9 62 >G, 1 37 - 14,!918 20,Oý135 27,10;>)3:3,206
le .iiur #àlle se (ache dans les forêts. Les éclai- 5 9 6 3;*) ( 14)931 20,138 27,341 33,525
tours lo>ut maini Imsse sur les voyageurs ou C.ul- -;: , 129 15),4 1;;' 20,390 28,6;30 .33,634
tivateurs qu'ils rencontrent, et l'armée arrive 11280) 7,967 15,483 20 8:7 2S854 3)7
généralement avamnt que sa marchie ait été ébrui- ç)10 7'41,0120, 22,8101;33,049
tée jusqu'aux e nvirons de la ville ennemie. les .) >660 8>,78 >16» 110» 2I-9,6;5:1 :4, 42 8
D)ahoméens se cachient encore dans les taillis, les 2195-7 8,70>> 16. 118 21,934 29, 8 11; -34,119>;
hautes herbes, et., quand la nuit est arrivée, ils 3,24 941 1;;22,2>»>29941 *34,550

p)énètretou dans la vil le, mettenît le fet u aux ea- .>.305 9,85- 1 1,;7S8j S 22,442 ")0,297à 34,7-09
battes, massacrent quiconîque t ésiste, (ehaînienit 3)33f; 10,1859 17,6;49 22, 7';8 3 0 ,9 11 35,044;
hommes, femmes et enflînts. et les emmènent 1""- 193>.1; 14841,>9 3973,0;3,
sonniers -à la capitale. On tait deux parts des 4 )161 il408:1 18 465; 4413;*ý 54 3)0

vicime :la artduvain qucu,, destiné - l'escla- 5131G16 1, 417 19)562 24,984 33.170 3 5,8 87
vage, et, la part d * i fétiiehe, qui sera imtmolée au 5,9)0>; I1,SSR
dlieu de la guerre ct surtout aux mâlnes dIes mois;
défunts. Et ces pauv\res viutimes périssent danîs N. 11B.-Toutes petrsonnes ayant eu mains des
dles supplices épouvantables, 111nméros(lu MONDF LLSR du mois d'avril sont

Le coeur mi-anquie poutr raconter de pareilles priées d'examnrlsnmrsipiuso nr
hiorrleurs-. Jetons Plutôt un Voile sutr ces abomii- rouge, sur la dernière page, et, s'ils correspondent
nations etulclons à les taire dispa~ratre ei avec l'un (les numéros gagnants, dle nous l'envoyer
aidant de nos prières et de nos autuète:- les mis- au. plus tôt, avec leur ad(resse, afin (le trecevoir la
sionnait'es qui v'ont civiliser ces barbta.a es I alio- Prime sans retard.

méet is.Nos abonnés de Québec pour'ronut réclamer le1.11-lie uentUUIQ pi.UJU( .1iNLai..11'. I>VI "VaU, 414)
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LA MODE PRATIQUE

rue Saint-Jean, Québec.

('ONNXAISSANCES LTiILES

,Au mois de mai, c'était le tour des villages pla CNEVT<NtF ORUE TLIAE NEE- L lu tlsfrnsetue otserin
Aés sous le protectotrat de la France; au mois de COSRAINDS-V.IE TLI.G. NÉÉ- L lu tlsfaie etue o-e erin

'évrerc'éaitceli d lavile ngred'OladnLES OMBRELLES être tenues dans uit endroit frais et sec.

lui comptait peut-être plus de 20,000 habitants. : ouir préserver tous eflèts auxquels peuvent s'atta-!
L'au passé, il en était de même, et il en sera tou- quer les mites, onp renidra tiegratîde caisse, une Les fourrures et les lainages peuvent être ptré-

ours ainsi, tant que la civilisation n'aura pas mis vieille nmalle hors d'usage, par- exemple, mais fer- servées contre les mites en les attachant simple-
un terme à ces horreur's. Aussi, toutes les cam- tuant très bien. On %- jettera du camphire en nior- ment serrées (huis un sac de papier'.

avoiinat l Dahmuéson-ells dpeu ceaux, et du poivre,'du tabac etn sachets grossiers.
pagnesaviiatl aoésotelsdpu Il faut dépenser une dizaine (le francs pour ces
plées ; seules, quelques agglomérations impo- ingrédients. Mai.- aussi les années suivatntes, tnoyennant Si vous avez une robe rose ou des bas de cou-
santes, comme Abéokouta, ont pu résister' aux une quarantaine de sous chaque saison, on) entretiendra leur délicate (lue vous craignez que le lavage tel'-
redoutables Amazones. ces odeurs bsalubres datns la boite saturée, exclusivement

Aprè leretur e larme, n clèbe, Abmé,réservée ail même usage et l'ont pourra répondrds nira, mnettez une cuillerée à thé de sucre de plomb
La êtenatonae apele a fte es outmes e objets qu'onî y enfermera, sans avoir si s'en préoccuper. dans uîn seau d'eau froide, et liites-les tremper

Chaque pièce bebatbinpé,sutout les ettets dedans. Cela affermit la couleur'.
oes malheureux prisonniersý sont mis à mor't par d'homme, sera placée etn produisant le tassemetnt aussi -

centaines etqequefois pa'illes complet qlue possiblepurepêhr aciclain e Mttez du sel et (lu vinaigrre daims votr'e eau
Mais pourquoi cette soif de destr'uction? Elle l'air. Il suiffira en automne d'étendre pendant quelques _

~~~~~~~~~~~ plserlass e 1aoén rin a lieures tout le contenu de la caiss ordcifnee avant. de fair'e bouillir votre poisson.
avieufutur, maisesuivneux ah ve utume n'etissiper la forte odeur. sepudcifrtee On ignrî'e peut-être généralemettque mouilltm'

vie utue, ais suvan eu, l vi fuuren'et (Les ombrelles, de plus en plus vastes, devetnues de la saucepan dans laquelle on doit faire bouillit'dît
guèr'e que la reproduction de la vie présente. vrais parasols, se fout on toutes étoffes, depuis lma coton- lait, empêcher'a le lait de briller'.
Chacun y occupe àp ou près le même r'ang qu'en iade imprimée jusqu'à la dentelle froncée on plissée___
cette vie. Un r'oi doit donc y par'aîtr'e on roi: il " accordéotn ". Beaucoup de bois et (le q1uadrillés. Man-

lui faut une cour, un grand nombre d'esclaves clies les plus singuliers. Trois grosses boules ou le nSeud Une simple et dé licato méthode de préparer les
poui'~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~~~d lesrirdsuban aîeu ot uifi' large a double coque commue otueumattatioti. patates pour le dé'jeunet' est on girande faveur' dans
pourle srvi, de ennmiàvainus pur ui fireEnornîétiient de japonais. ý

honneur. Tout cela lui est nécessaire à sa mort;- Lorsqu'on tiemndra au solidle, oti choisira toujours le les Indes Occidentales. On lave et on i-ape deux

en outî'e, à chaque anniver'sair'e, de nouveaux, bois plus ou mnoins travuaillé, d'utne seule pièce. Les bé- livres de patates pelées;- on y ajoute quatre onces.

esclaves et de nouveaux vaincus, devront lui être 'qiille de porctelaine, boules dle fantaisie et autres genres dle suet'e et autant de beuirre fondu, avec une cuil-

envoyés pour augmentetr sa coutr et r'ehausser' l'é- coquets sotnt plus souvent en réparatiotn qu 'etn service letée à thé de sel et (lo poivr'e, bien mélangé;
clat de son triomphe. lorsqîu'oti esti utejout'telletnent. Et, puisque nîous par- mettez dlaits un plat et placez dans le four'neaut

.lots écotnomie en matttière (le parap)luie et etn-cas, rappe- bien chauffé. Une fois cuit, c'est délicieux.
Une autr'e cause des razzias annuelles du U01 Is que les serges, sottpréfé'ritlest.- aux tafh'tas, (.t quî'il

de bahomé, c'est le désir' d'avoir' des esclaves pourt faut proscrire le fourreau, cette erreur, (lui, loin de con-

les employer' à son sel-vice, ou même les vendr'e server ce qu'il est se'nsé ptrotéger, fait couper tous les Apr'ès qu'une chambre a servi 'à un patient de

for't avantageusement. Le prix d'un esclave est Plis. 1l faut laisser flotter l'étoil!e (t tietmettre l'élastique qualque maladie contagieuse, il devient néces-
de 31 sacs de coquillages ser'vant de monnaie dans (leqado sort. sai'e (de la (désinîfecter avant de s'en servir de

le pys envi'o 40 frncs) <'nsede a rugeesttoujursen ogu Chisi, 5 nouveau. Ou enlève et br'ûle la tapisserie des mu-le pays (envirn 400 frai-tes. vause de lavuse, une tîitice V;îîî Dyek i peus atténutée. rils nelv e ise ersed aebe
Enfin, le roi de Dahoîné recr'ute ses Amazones Je sais des femmes adroites qui se fotnt elles-nmêtmesmailsoneèvlsltstlertedl'nub-

sut-tout par'mi les petites filles de deux ou trois l'otlrelleétoile, tion doublée, coiilposée dle deux carrésnient, on les expose à l'ait' et aut vent et on leut'
faits à a u' etdontles tîmerposés, dotnt les huit ptoinîtes correspotîdent aux huîit (donne une fraîche couche de vernis;- on r'efait à1

ansaie piîsonnièr'esàlaguerre, e dn, e tsics. Elles utilsnetlsvele in
par'ents ont été massacr'és ou vendus au loin '» ~~l<i(iieî,eisaîusut e iîls~ neuif'le matelas et on fitt bouillir' le et-in ; on fait
comme esclaves. Ces pauvres fillettes, ne se î'ap- denrts sotealrtiete.le.On grîd'unîe briller danîs la chambre tr'ois livres de souffre, et

pelant plusi leur pays et leurs parents, s'habituent .CUIEJAN on blanchit, peint ottal)isse la chambre à neuf.


